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COMMUNICATIONS OFFICIELLES.

CINQUIEME LETTRE DE ROME.
Lundi, 9 Novembre 1964.

OONCÉLÉBRATION.

Dans ma première lettre, je vous parlais de la
Concélébration qui a ouvert celte Session du Concite
et je vous avouais mon impuissance à vous donner au
fil de la plume des impressions valables. Je reviens sur
ce sujet pour vous apporter maintenant mon expérience
personnelle,

Au cours de notre coude Retraite de la Toussaint,
nous avons eu en effet trois Concélébrations entre
Évêques Retraifants : une chaque jour avec quinze
Concélébrants, les autres Évêques formant I'assistancc.
Successivement célébrants et assistants, nous avons réa-
lisé comment, selon le mot de la Constitution Conci-
liaire, la Concélébration manifeste heureusement l'unité
du Sacerdoce.

GONCÉLÉBRANTS.

Nous sommes quinze Evèqucs à l'autel pour Ull même
sacrifice. Un dans le Christ Jésus, médiateur unique
et souverain Prêtre, notre prière est unique, qu'elle soit
dite alternativement par l'un d'entre nous ou par tous
ensemble. C'est à la voix de tous que le pain devient
le Corps du Seigneur et le vin son Sang.

Nous offrons la même victime sainte, et chacun s'unit
à elle, à la mesure que Dieu seul sait, pour une offrande
unique.
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Nous rompons et partageons le même pain, L10US

buvons au même calice pour que une charité plus forte
el plus exigeante aussi nous unisse dans un Corps uni-
que à la tête et à tous les membres. Comme l'écrit Saint
Paul: « NO/1js ne formollsqu'un seul Corps, nOllS qud
partageons le même pain ».

Demain, dans le diocèse, la Concélébration manil::s-
lera aussi à nos yeux, comme aux yeux des fidèles, l'u-
nité de notre Sacerdoce. Lien et gage, elle appellera el
elle réalisera l'unité de notre Eglise diocésaine par le
Presbyterium uni à l'Evêque comme, plus tard, dans
d'autres célébrations, l'unité des Prêtres eux-mêmes
dans Je Preshytcrium.

ASSISTANTS.

Nous ne sommes pas spectateurs mais engagés acti-
vement dans le Mystère. Le Rite de la Concélébration
anticipe ce qui sera habituel après l'application de l'Ins-
truction sur la Liturgie. Ici, la Liturgie de la Parole est
plus nettement soulignée. L'assistance participe plus
activement. Elle lit ou chante les prières du Propre que
le Célébrant ne dit plus en particulier. Elle dialogue
avec les Concélébrants les Kyrie, Gloria, Sanctus et
Aqttus Dei. .

Le Canon est dit à haute voix, facilement écouté et
vécu par les fidèles. Suivant la communion des Concé-
lébrants, leur communion manifeste leur union par le
Christ Jésus à leurs prêtres et entre eux. Nous sommes
au cœur du mystère chrétien.

Cette richesse de la liturgie sera-t-elle difficile à fairè
découvrir et goûter dans nos communautés et nos
paroisses? Moins peut-être que nous le craindrions. La
Concélébration avec la participation active de l'assis-
tance complètera el illustrera la prédication. L'action
du Saint-Esprit fera le reste; j'ai la confiance que nous
serons étonnés de l'intelligence et de la profondeur
avec laquelle les fidèles goûteront ces rites.

Le cérémonial de la Concélébration n'est pas encore
fixé définitivement. Cependant, les Évêques sont auto-
risés à concélébrer dans certaines conditions. Je pourrai
ainsi le faire avec les Prêtres du diocèse ou pour des
fêtes ou des réunions sacerdotales. Je m'en réjouis vive-
ment.

VERS LA FIN DE LA SESSION.

Le Concile se hâte maintenant vers la fin de la Troi-
sième Session. Tandis que le Schéma de l'Eglise dans
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le monde contemporain demeure comme matière prin-
cipale des Congrégations, un travail de finition se pour-
suit dans les Commissions.

SCHÉMA 13.
Il est entendu que le Schéma 13 sera entièrement

repris, mais des matériaux abondants se trouvent accu-
mulés par les interventions nombreuses dont les Modé-
rateurs s'appliquent à diminuer le flot renouvelé. Suc-
cessivement, nous sommes invités à voter par assis et
debout la clôture de la discussion en cours et le passage
au paragraphe suivant dont la présentation est faite
par un Rapporteur.

Combien de temps faudra-t-il pour exploiter toules
ces remarques et suggestions et pour mettre sur pied
le Schéma idéal proposé tant de fois ?

Entre temps, se fait le vote par paragraphes de textes
déjà discutés mais remis au point par les Commissions.
Ainsi, la semaine dernière nous avons accepté ou refusé
en 21 voles, au cours de 4 matinées, le Schéma sur la
fonction Pastorale de l'Evêque. Refusé en effet, ou plu-
tôt renvoyé pour une nouvelle révision, 2 sur 3 des chapi-
tres de ce Schéma pour des raisons diverses, en parti-
culier semble-t-il, une .fidélité jugée insuffisante au
Schéma doctrinal sur l'Eglise.

LES COMMISSIONS.

Mais, dans le silence, les Commissions poursuivent le
travail essentiel de rédaction d'abord, puis de correction
des Schémas. Servantes du Concile, elles préparent,
dans une étroite collaboration des Pères et des Experts,
les textes, puis les reprennent pour les corriger ou les
refaire d'après les amendements parfois très nombreux,
et les proposent à nouveau pour parfois les retoucher
encore. Elles n'introduisent pas un changement, même
de ponctuation, ne remplacent pas un mot déjà voté
sans faire approuver cette modification. Nous admirons
sans réserve la précision et la conscience que les Com-
missions apportent dans ce travail ingrat. Particuliè-
rement lourd est celui de la Commission de la Foi, qui
doit revoir tous les textes qui touchent à la doctrine.

Avec les Schémas ou Constitutions sur l'Œcumé-
nisme et les fonctions Pastorales de l'Evêque, la Décla-
ration sur la liberté religieuse, la grande œuvre de celte
Session sera l'achèvement de la Constitution dogmati-
que sur l'Eglise.

Elle aura une importance majeure pour toute I'Egiise.
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L'Eglise de France, qui a achevé de mettre au point
les Statuts de la Conférence épiscopale, prendra assu-
rément cette Constitution comme thème de ses travaux
doctrinaux et pastoraux afin de l'enseigner et de la
vivre.

Les jours qui nous restent paraissent bien couds pour
un programme encore chargé.

t L. C.


